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T out a commencé en
2003, pour le bicente-
naire de l’Indépendance

vaudoise. Eric Christen, avec le
soutien de nombreux Bache-
nards et de la commune, se
lance le défi de retracer l’his-
toire de son village grâce à des
archives «miraculeusement»
retrouvées derrière une double
porte blindée dans un cagibi
au 1er étage de l’Auberge de la
Couronne. Un miracle donc,
puisque beaucoup de docu-
ments de ce type furent incen-
diés et détruits dans d’autres
communes par les Bourla-
Papey (lire encadré).

Un brin d’histoire
C’est que l’histoire de Bassins,
intimement liée à celle du can-
ton de Vaud, est riche. Au
Moyen-âge, Bassins fut
d’abord un prieuré rural
dépendant du monastère de
Payerne. Comme ledit monas-
tère était «fille» de l’abbaye de
Cluny, Bassins est aujourd’hui
encore considéré comme un
site clunisien. En 1536, pour
secourir Genève en butte aux
entreprises de la Savoie, la
République de Berne traverse
le Pays de Vaud et en prend
possession. Celui-ci devient
alors un bailliage bernois. Et
Bassins dépend alors du bailli
de Nyon. En 1798, les armées
françaises de la Révolution
occupent le territoire helvéti-

que, abolissant ainsi l’Ancien
régime et imposant le système
républicain. Le Pays de Vaud
fait alors partie du canton du
Léman. En 1803, par l’Acte de
Médiation, le Pays deVaud est
inclus en tant que canton de
Vaud dans la nouvelle Confé-
dération helvétique, qui com-
prend alors 19 cantons. Mais
la Confédération reste un des
états sujets de l’Empire fran-
çais. A la chute de Napoléon
(1815), il y eut un mouvement
important pour que le Pays de
Vaud redevienne un bailliage
bernois. Un retour en arrière
empêché par l’intervention du
Tsar de toutes les Russies, dont
le précepteur avait été le Vau-
dois Frédéric-César de la
Harpe, partisan de l’Indépen-
dance vaudoise.

De l’écrit à l’image
Pour faire suite à cette exposi-
tion de 2003, et pour la pro-
longer sur un support visuel
plus «attractif», Eric Christen,
avec l’aide de Françoise Henry
et Henri Schaerer, se sont déci-
dés à réaliser un film de
33 minutes dans lequel cer-
tains «anciens» de Bassins
racontent la vie du village
avant 1950. Un film dont la
première projection publique
a eu lieu le 14 décembre der-
nier à la salle communale et
que l’on peut se procurer en
DVD au greffe pour le prix de

20 francs. L’occasion de faire
une plongée émouvante dans
une époque aujourd’hui révo-
lue, où les journées étaient
rythmées par les venues des
vaches aux fontaines du village
pour s’abreuver, et où l’année
était calquée sur le rythme des
moissons.
Je me suis dit qu’il fallait pas-
ser les informations autrement
que par écrit, explique Eric
Christen.Nousavonsdoncopté
pour le film,plus facile d’accès.
Et puis,nous vivons depuis une
quarantaine d’année dans une
époque audiovisuelle, toute
notre vie est imprégnée d’ima-
ges.
Mais alors, comment était Bas-
sins avant 1950? Francoise
Henryrépond:c’étaitunvillage
quasi exclusivement paysan et

très riche en forêts. Les gens
travaillaient très dur. Dans les
années1950,levillagecomptait
environ 400 habitants et il y
avait une vingtaine d’exploi-
tations agricoles.Aujourd’hui,
il n’en reste que sept ou huit.
Autre fait
m a r q u a n t
d’une épo-
que révolue:
l ’exploita-
tion de la
forêt était
telle que les
habitants ne
payaient pas
d ’ i m p ô t s ,
explique Eric
Christen. Et ce jusque dans les
années 1960.
Et le Bassins d’aujourd’hui,
comment est-il ? C’est un beau

village où les gens sont très
agréables.Aussi,nous sommes
passés à quelque 1100 habi-
tants, poursuit Eric Christen.

De nombreux enfants
Bassin est donc devenu un

v i l l a g e
« p e u p l é »
d’enfants.
Le syndic
Didier Lohri
m’a confié
un jour vou-
loir encoura-
ger la venue
de familles
de classe dite
m o y e n n e ,

avec des enfants,plutôt que de
faire venir un milliardaire sur
lequel tout le ménage commu-
nal reposerait. C’est que Bas-
sins compte aujourd’hui 207
enfants scolarisés, c’est-à-dire
plus que tous les autres villa-
ges membres du groupement
scolaire. Et puis, poursuit Eric
Christen, ici, les enfants peu-
vent sortir de chez eux sans ris-
quer d’être perturbés par le tra-
fic, et ils peuvent jouer autant
qu’ils veulent dans les nom-
breuses forêts. C’est un vrai
paradis pour eux.
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Quatre anciens de Bassins racontent…

Souvenirs d’avant 1950. Conception et

réalisation: Eric Christen, Françoise

Henry et Henri Schaerer. En vente au

greffe pour le prix de 20 francs. Lire éga-

lement la brochure: Les Riches archives

de Bassins, reflets d’une exposition,

Eric Christen, disponible aussi au greffe.
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Sur rendez-vous uniquement
du lundi au samedi

Erich Christen, Françoise Henry et Henri Schaerer ont réalisé un film détaillant la vie
dans le village avant 1950. Une plongée émouvante dans une époque révolue.

Bassins Desanciensracontent
lavieduvillagesurpellicule

Françoise Henry, Henri Schaerer et Eric Christen ont réalisé un DVD sur la vie du village avant 1950. Il leur a fallu une centaine d’heures
de travail, sans compter le temps passé à rechercher des archives. Céline Reuille

Les Bourla-
Papey
O n désigne sous ce

terme (du patois signi-
fiant «brûleurs de papier»)
les paysans qui, en mai
1802, s’insurgèrent pour
détruire par le feu les
archives des villes et des
seigneurs, afin de faire dis-
paraître les titres permet-
tant de lever les redevan-
ces féodales telles que la
dîme et le cens.
En effet, alors que ces
droits féodaux auraient dû
être abolis par la Révolu-
tion, la situation déplora-
ble du pays – causée par la
guerre et par l’occupation
étrangère – incita l’autori-
té centrale, en 1801, à ten-
ter de les lever à nouveau.
En 1802, la situation évo-
lua en faveur des idées
nouvelles et les Bourla-
Papey furent amnistiés
et les redevances féodales
définitivement abolies.
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